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Xl 7 • Ce.t A. ... monde savant. Il lui a suffi de voir le gîte 
géologique pour se convaincre du truquage d~l 

Journal des Débats gisement, dont la profondeur ne correspond a 
du dimanche 30 décembre 1827 ! aucune réalité scientifique ... 

,~armè, 12 d~cembte ......... Hier, M. de là Mar.. Les explications du comte Begouen 
ttnê, chargé d'affaires de SI M. 1'. C. prà~ les Dans te 1'Uégratnme de T01Û01!Se du 27 (l(!-
coursa de Patm~1 de loscatle, de MOdane It dt cembre, M. le cob1te Begouen écrit notamment: 
Li.lèQUCtS, a .eu l'hottnéur d'~tre présenté, en ... Pout' des raisoM g~olo~ict\les, .la commis- 1 

~etti qualité, il S. M. l'ârèhid.u~hessê, notld sion a déclaré, comme je l'a 'ais dit au mois 
âill~ t, SQ\lverâltie, pttr le !îeutenant-rr.i.àréchal d'noût drms ma brochure 1~ Qt1elQue~ téflev.:ions 
Cori'lte d~ Neippetg, eheVaiief d'honn~Ut di sur Glo1.ôl », que les tombes (?) étaient de tons­
S. M. ét ~hàri~ t1ù PQrttftUlI1e des âffàite' tructiort récente et que les ossements y avaimt 
luranltt s. donc étè introduits frauduleusement. Ct'tte re-

L .. "'7 ,1 t. .",' màrque. d'ordre Rér;téral, enlève toute impor,:; On"rl$l 6 oufc:em"'re........ On lit ~An~ 1. tartce a\~ an~ly!;es doItt mon ami :\1enlÏes Cor-
(l'Irnlf ~'IlUjêJLtftl'btlt ~ téa . et ltg au1re:~ parti~ns d~ Qllnel voudraient 

~ Si le~ Turcs n. W!ulflnt pas la pai~, il but faire l!nu. Il y autait heu, d'ailleurs, de discnter 
~&&·n. ,aient la iuerre. ~ les dédl.\~tibn~ Qu'oft Mut tü:et dos [;:hiffre9. don­
-"::t:::_ :'::=:::::::.::::='::-==:::~~==~==~""II nés. màlS QU'ltht'otfè, l'csP1'"lt dE! GJoZE'1 a ptt se 
.. procurer de \'iebx fragments d'os provenant de 

Ql1erelles glozéllenne$ 
M. Ihné Dussa.ud revient à la Charge 

~f. R.~hé bÜSSàllcl, de l'Académie des ins .. 
ttiptions ct bellcs"llmfes, a répété IilU Mati,,} 

. avec de nouveaux détails toutefois, SOli oplniOI1 
.ur l'otigine de~ tabléttes glozéliennes : 

....... Si, dit~i1, les tablettes treuvées à Glozel 
étairmt àûtltentiquées, elles prouveraient que 
tous les peuples du g;lobe acraient '"ctlU3 à Clozel 
j)c)ur y chercher leurs l~ttres alphabétiquCls --­
Glozel, un moment, aurait donc ùé le nombril 
.au monde. 

-- Poürquoi pas plutôt que la Phénicie? 
- Par-ce que les « inyentcurs 7> de Glozel 

•• 5~mt inspirés des Phéniciens J E,n effet, si 
l'c:nlvtâge de ContentHt, ;tuqucl il a été iait hier 
aUUsitm, ira vu le JOLir qu'en 1926, j'avais, dès 
1923, publié dans la revue Syria les inscriptions 
~u sal'cgphage d'Ahitalt1, au grand bénéflcc des 
faU5sait~s. 

:. Et je dis bien : des faussaires. Car t11e 
1P1açant au seul point de Vile épigrajJhique, je 
8outic-ns qile tout le bric-à-brac cie (jlozel est 
du laux:. Son historique le ptouve. 

~ C'cst le l ° I' mars 1924 Qu'en COUl'S de la­
ùQur, le bœuf de Fradin s'enlise. En avril, la 
Société d'ému!atÏ!:m du Bourbonnais délè~uc 11. 
Clément, instituteur, qui, après e. ainen des lieux 
et dtt premier galet trOUvé, exprime au jeunc 
Fradin le }'cgret de ne voit aucun signe sur 
la tablette. Le jeune Fradin va y suppléer. 

) En janvier 1925, il apporte, triomphalement, 
unt i;!,blette gravée de chiffres plus ou moins 
4éiôrmés, des :1 renversés, des 4 ancien modèle, 
:wn S, douze 7, des 7 retournés, voire même une 
~.fitable équation. 
. ~ Mais .M. Clément prtte des livres au jcunè 

l'radin. Et celui-ci fait des progrès. En a\'fjj 
1_5. au docteur l\Iorlet qui est entré en rela­
tions u\'ec lui, il n~mct une seconde, puis une 
troisième brique. Mill s, illoTS que la première 
est friablé, J Il d~ux autres, cuiU!9 da.ns le four 
,de verrier dont il R été t1nt parlé, 90nt soli 
des etpttinées. Or, p'oubliez pa' que f F:-an·· 
che t, spécialistte en céramique, venu a Gloze! 1 
en 1920, el ét:tbtl depuis que le four daté ... du 
XVI' "tele, <!c que je tien!! pOur . acquis, fual ... 
gré l'gpPOsition des glozéliens qui le baptisent 
fout ~ré1ti"toire. 

li D~ joUt cn jout, le génie du jeune Ftàdin 
s'UlUr1iihe, 11 t!st à inême de satisfaire à tOlHes 
lit exig~ttce~, de tombler tous les désirs. M. Rèi­
na~h "~utaH Une brique ~l caractères phéniciens? 
La voici 1 Et la controverse sc déchaîne. }'lon 
très sà ant confrèrc, ..\ L J ullian, l'itnOlgination 
aidant, déchiffre d'emblée hnscription ou il 'oit 1 
des ~ut8h'cs latines. Sa joie s'afÙlÎsse à l'appa­
rition d'une nouvelle bblcttc inintelligible <!t 
~u'il déclare apocryphe. Pourquoi npocryphc? 1 

Parce que le jeune Fradin l'a eméc de carac­
tères appartenant à tous les. Qlpl1abets archaï­
ques, de caractères isolés, dépourvus de toute 
sji{nification ! 

Ji Les gtoUpes de deux lettres Sont rarissimes 
et ce n'est que dernièrement que le dùctcl1r Mor­
let a dbtenu quelques groupes ûe trois lettres. 

::> Ce fatras de cara:ctères sans suite, sous les­
quels ~l tl'exi~tc ,pas de langue, proüve que le 
famisalre a plqlle au ha:sard du t<tbleau ou des 
tablèaux qui lui ont setvi tIè modèles. 

» Lîbte à M. ~alomon Reinach de fulminer 
contre llépigraphie. En est-il à sa première 1né~ 
~rise ? Au début de 1927, il démontrait à l'Aca" 
<lémie l'analogi4! entre les caractères de Glozel 1 

., Cl!ux publiés pat M. Rulot à la suite de9 
ùécoùvettcs effectuées à Sprcim~s, en BelgÎqt1e. \ 
Or, ndus savotls que les pièces de Spreitncs 
al'àieltt cH~ filpriquées par ce Lequeilx qui se 
fit tutêtèl' àprès avoir opéré dans le même goût 
au Maroc! 

:t Ccmcluons : en t~nt que technicien, j'affirme 
~ùe toute9 les insCriptiolls de Glotel sont "<lines. 
iD'ai>rè~ tout ce que j1ai ptt lire, y compris le 
q.pport de la commission, tottt le « bazar » de 
Glozel -est truqué, sauf, peut-être, quelques spé­
cimens venus on ne sait. d'où et glissés dans 
le tas pour égarer les Scrutateurs. 

» On jette tes hauts cris quand nous incul­
~ons le jeune Fradin d'avoir fabriqué trois mille 
cinq cents pièces, dont certaines sont vraiment 
.'un grllnd artiste. t rain Lucas en avait fabri­
.~ ~7.000. Selim cl K.ni et Leqüeux; ptesque 
_t~tî.f. 

- Fradin est bi~n jeun{', objectons-'nf)us. 
-- Les dC'Ux. Fr;;iQin détiei'U'lènf là clef du 

tnYltètè de GlozeI, l'épol'll1 a.vea fOrce M. Dus­
sud, lb SG/fit les autéùts de la mystific!ation Gtt 
lCl~ cOfi)J)tlces d'nn aL1f~Ur Plus: {l\'dtÎ. 

); t)i~~ b[ân, éfi tOlU cas, què je tiens te doc" 
teur Motlet PQur patiaitèment sincère e~ sim~ 
~lC"ment -vidimé des fnystificatètifS 1 ». 

L'opinion de M. Pittatd 
M. Eugêfl~ Pittard, professeur d'a.nthropologie 

à l'ttnivêtsité de Genève, nlérnbre de' la commis­
sMm întefflationa,lc, a passé une JôlJmée seule .. 
tnetlt à Glôzel. li Sii tefùsé à toute intervi~v. 
~1àis le correspondant ou Matin à Genève té-
1~9rapà-ie qut', de conversations partictûièrCifs, il 
résulte que le savant Pr<~fesseur croit forn'lel!c-
1nefit à une mystificatiotl, rtlOiltée pour duper le 

cimetièus abandonnés ou même de gisements 
mltheiJ.t14iles. C~S anàlï~es, que ie n'ai iamais 
cessé de réclamer, n'atlraicnt tle vâ1cl1r que si 
elles pottaient sut les diffétl'nh;s cat6gQries 
d'os Qül se trot1\'tmt daM le musce de Glozel. 
IIIJ Jlré~entcnt des di fférençeg d'asp.1:-ct. de patirte, 
de densité constatées par Breuil, Vayson et tous 
les fnetttbtc~ de la Gommissiort. Ils provicntlC'nt 
de S~)llrces divcrstîs et sont d'ages différents. Ils 
sont donc disqualifiés. 

Tc h~ parle pas des objets, ils sont sévère­
tttènt condamnés par la Gommission. Et, d'ail- ' 
l~t1ts celle-ci anfionc~ la Pllblication prochaine 
d'un' rapport de hl. Champion, chef technique 
des ateliets cht musée de Saint-Germain, qui 1 

avait été délégué ar le ministre de l'instr.uc-
tion publiQue po faire l'inventaire des objets 1 
de Glozel à pn~ de leur instance de c1as s~-
thent comme m Uments hisloriques. Cet ha1Jile 
praticien, entre es ~lains de q~li de~ oh1ets pré­
historiques ont passe par ccntames de mdIc pour 
être étudiés, ·dcssil!és. moulés, réparé.s. csF caté­
J.!oriQt:c en cc Ql11 concerne la falslilcation, le 
trttfjuage des obie~s de Gl~zc1. . . 

On peut donc due que c est une affaIre das­
ste màintenant. Q~lelq\1es emballés pElUrront 
encore discuter, les vf~is savants ne s'occupe­
ront plus de Glozel. 

M. Herriot à Glozel (?) 
Un de nos. confrèl'es rapporte que ~f. H crdot 

aurait dit à 11. )'Iassabuau, séhateur de l'Avey­
ron : 

En face de savants d'opinions contraires, j~ 
vais proiiter de mes vacances pour me rendre a 
Glozel. 1Iais, en attendant, le c1assemen,t. ne 
sera pas interrompu. De plus. dans ce.tte. afTa1!c. 
je n'ai chargé personne de Quel(]llc lnlSSlOn offi­
cielle (lue <:c soit. 

Le rapport fait par ),1. Champion serait clone 
officieUx et mnnifcstcrait eulcmcnt une opinion 
persgnr~elle.. . ., 

M. :\fassabuau lllterpcllcralt M. Bernot apres 
son retour de Glozel. 
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